
iliolre-Dame da Sacré-CœurDr T. R. Melnnes, qui siégeait alors 
fut nommé au Sénat. M. Homer 
était conservateur libéral et il fut 
réélu aux dernières élections géné­
rales.

cette ville, ainsi que MM. les grands 
vicaires l.angeviir et Doucet. Il y 
a aujourd'hui réunion du conseil 
de l’Instruction Publique.

La dernière pierre du bassin de 
radoub a Lévis a été posée aujour­
d’hui en présence d’un grand no li­
bre d’invités. Parmi les étrangers 
on remarquait sir Hector Langevin, 

à sir A. P. Gai on, l’honorable George 
Foster, M. Beaugrand, maire 
de Montréal, Andrew Robert, 
son, écuier, président de la commis­
sion du Havre de Montréal, et d’au­
tres. Une adresse a été présentée 
au ministre des travaux publics.

Après la cérémonie, les commis­
saires du havre ont invité leurs 
bûtes à un lunch qui a eu lieu à 
l’hôtel Saint Louis.

L’ouverture des classes aura lieu
Mercredi, 1er Septembre 1880Parce que des piégés en sont 

tout près Au Pensionnat do Notre-Dame du Sacré- 
Cœur, rue Rideau. Los élèves sont priées 
de se présenter le premier jour.

Pour tous renseignements s'adresser à 
Madame la Supérieure.

Ottawa, *21 août 1886.

On croit que des négociations 
sont actuellement pendantes entre 
le gouvernement fédéral et la Gie 
du Pacifique pour le transfert 
cette compagnie, à titre de location, 
de toutes les lignes télégraphiques 
dans les territoires du Nord-Ouest. 
Sir Geo Stephen, et MM. Van Horne 
et Hosmer étaient à Ottawa, ces 
jours dernier à cet effet Aucun ar­
rangement n’a encore été fait mais 
il est probable que les négociations 
réussiront.

Les lignes télégraphiques du gou­
vernement ont une étendue considé 
rable, comprenant environ 900 
milles. La ligne principale s’étend 
de Qu’Appelle à Edmonton, en pas­
sant par Humboldt, Clark s Cros­
sing, Prince Albert, Battleford, 
Fort Pitt et le lac aux Grenouilles.

Divers embranchements s’éten­
dent du chemin Pacifique Canadien, 
jusqu’à la Montagne des Bois, Mc­
Leod, Lethbridge et Fort McLeod. 
En ce moment, on est en train de 
reconstruire la partie de la ligne 
s’étendant entre Battleford et Ed­
monton ; on remplace graduelle 
ment les anciens poteaux en bois 
par des poteaux en fer, 2000 ont 
déjà été posés.

Il est impossible de comprendre 
comment le Pacifique parviendra à 
faire payer ces lignes télégraphi­
ques. Elles ont été construites pour 
des fins de colonisation et ne paient 
pas leurs dépenses, qui se"montent à 
$17,000 annuellement, tandis que 
lus revenus atteignent à peine le 
chiffre de $7,000.

Le gouvernement possède aussi 
plusieurs lignes télégraphiques dans 
la Colombie Anglaise, s’étendant 
depuis la voie du Pacifique Cana 
dien jusqu’aux camps des mineurs, 
dans le Nord.

Ces lignes seront aussi, sans dou­
te, cédées à la compagnie.

Los finauds du commerce, comptant sur 
la bêtise <i uue notable portion du public, 
annoncent qu'ils vendent telle chose pour 
telle somme, qui est au-dessous du prix 
courant généralement connu. Leur calcul 
est de mettre sous l'impression qu'ils ven­
dent à meilleur marché que leurs confrères 
et qu'il est avantageux d’acheter chez 
eux. tin diet, les iiersom.es crédules, 
animées d’une confiance mal-placée, pa- 
iionnent ces magasins, où cl os ptient des 
prix exhorbilants pour les diets dont elles 
ne savent juger la qualité et la valeur. Os 
commi rçants n’ont pas de prix fixes. 
Leurs demandes varient suivant le plus ou 
moins d’inexpérience, ou même do. bonne 
fo1, des acheteurs. La preuve : c'est qu’ils 
fini sont le plus souvent par accepter une 
somme bien moindre que celle qu'ils ont 
d’abord déclaré être ce qu’il y u de plus 
raisonnable. D'ailleurs, n’osl-il pas fort 
désagréable d’ôtre obligé, sous peine de 
payer trop, de discuter et implorer, en un 
mot de soutenir un combat de paroles avec 
un commis, à qui l'habitude de la chose 
donne sur vous un avantage considérable Y 
Vous ne savez quand arrêt r votre mar- 
chandement : d'un côté craignant ne pas 
avoir amené le vendeur à son 
|fix ; et de l’autre côté redoutant 
de nouveaux débats, Une personne sage 
achètera quelquefois l'article particulier 
dont le has prix est annoncé, mais nul 
autre, sachant que la réduction sur l’un 
n’vst qu'un attrappe-nigaud pour faciliter 
une augmentation illégitime sur les autres.

Au magasin tenu par le soussigné,il n’y o

THE TEA POT
Un nouveau magasin 

de Thé et (lafé vient 
d'étre ouvert auV2Û

r1 Na. 101 Bue BldesuCi \ où l’on trouvera cons- 
« tammenl un assortiment 
x chois! des meilleurs 
F THES et CAKES offerts 

sur le marché, y com­
pris l’excellent thé inco­

lore du Japon. Young llyson, choix extra 
de Thé Anglais pour le déj^ûner, Thé 
Assam. Orange Pekoe et Pekoe Congou. 
Première qualité de cafés JAVAS, MOCHA 
et autres sortes

K
BULLETIN COMMERCIAL

meilleur remfdeI/Kiui M-I.Con eut le 
noue la Dluthlrle. Proenres-voi 

J. B.C. DllMX, seul

—Pour les vers, recourez tout de 
suite aux Tab'ettes Vermifuges de 
Lachance, portant leur propre pur­
gatif _______

Amers Indigènes—Les maux de 
tête, étourdissement, malaise géné 
rai, sont le plus souvent la suite de 
dérangement de l’estomac, et dans 
ce cas, les “Amers Indigènes ” ne 
manquent jamais d’apporter un 
soulagement prompt, et souvent 
une guérison parfaite.

M. M. A. Snvard vient de recevoir 10 
Tonnes de Mêlasse des lies Barbades.

Source—Le remède du Dr Sey 
va droite à la source du mal, en 
rendant à l’estomac la vigueur qu’il 
a perdu. C’est pour cela qu’il 
guérit un si grand nombre de mala­
dies qui semblent essentiellement 
différentes.

O* G. WILLMfîNT, Prop
3 août 1886--! u

plus bas 
f inutilité DOWS ALES !

Une imratüse consignation do cette'lm’re, 
qui est on si grande renommée, vient d’élre 
reçue par les soussignés.

lie Nouvelles EpiceriesQU’UN SEUL PRIX
de première qualités seulement, sont reçues 
chaque jour.

pour le comptant et qu’un seul prix pour 
le credit, marqués en chiffres ordinaires. 
Pas de marque secrète.

Les marchandises y sont vendues à aussi 
bas prix que le. permettent leur achat en 
gros au comptant, une administration éco­
nomique de l'établissement et une grande 
modération dans la recherche du prolit. 
L’encouragement accordé jusqu’aujour 
d’hui à celte maison, par le publiv, est lu 
démonstration do ce qui précède.

MEUBLES.

hanue* pour ion* le* ffoiita. 
Jambon*, el Langue»* Nan elu­
tions de Boulogne, etc..

(JlarelM, Comme, Vin de 
Porte, Nyrop, Vin Nherry, etc.

Nous venons de recevoir un vin de messe 
d une qualité supérieure :

“ X-E TAH&G01TA”DECES
A Ottawa, le 24 courant, est décédé 

George Pruneau, enfant do M. Télosphore 
Pruneau, à l’âge de î ans et 8 Jours.

Les funérailles auront lieu dimanche à 
IJ heure. Le convoi funèbre partira de la 
residence de M. Pruneau, No. 36, rue Bot

Parents et amis sont priés d’y asrtster 
sans autre invitation.

POEL1h
sans égal pour sa pureté et sa qualité.Plnme, Malelaa, LU* A Realtort*. l'nlit- 

(tvllo, ÎVrrrvrle, Ferblanterie, Bat­
terie «te CnlMlue, Coutellerie, etc. N .B.—M. H. Duffy, si bien connu du 

public d'Ottawa par ses connaissances et 
son 1 ubilulé dnna la branche d’tpicories, 
est i\ notre service. Ne s amis le trouveront 
toujours è son poslo et plus disposé que 
jamais h remplir avec promptitude les com­
mandes qu’ils voudront bien lui ordonner.

E. D. D’Orsonnens,
GERANT

VIa-r-vIb le tiro* Orme
Rue Principale, Hull Mil IIIB & lliïi.RSY,

137 s,;%rr^i37B. G. 12 août 1836-3H1

LA MACHINE A COUDRE
ECHOS DE QUEBEC de l’époque ; quelle est-elle 7 Tout 

le monde devrait savoir on sait 
que c’est la. Ali ICONLe montant perçu à la douane, 

mercredi, est de $2,081.29.
Un habitant de la Baie St Paul 

qui travaillait à la construction du 
chemin de fer du lac St Jean, a été 
trouvé mort dans lit, et son co-ps a 
été descendu ce matin, en cette 
ville, et transporté à la morgue, ou 
le coroner Bglleau tient une enquê­
te cette après-midi.

On dit que les dernières pluies 
ont eu pour effet de grossir les eaux 
des rivières Montmorency et Chau 
dières suffisamment pour y permet­
tre le flottage des billots, qui y était 
interrompu depuis longtemps. Les 
ouvriers des scieries de Montmoren 
ry étaient arrêtés depuis six semai­
nes.

“ New Williams ”MARCHE ! qui lient le haut du marché.
Mesdames, examinez là avant 

d’aller acheter ailleurs.
Vendue seulement par

Ci McDIARMID,
163, rue Spark.

RACINES et HERBES
sera ma Divise jusqu’au 

tombeau.
Faites usages des remèdes Unica qui 

sont fait qu’avec des Herbes, Racines et 
Ecorces, tels que nos grands-grands-; ères 
ont fait usage et tel que Dieu a donné à 
ses enfants pour leur guérison.

Je m'adresse aux malades et à ceux qui 
cherchent la santé, et je promets à tous 
ceux qui souffrent de maladies ou de ma. 
Irises, ou que dos douleurs torturent, je 
leur promets, dans les bornes de l’habileté 
humaine à guérir, [secours immédiats], et 
comme conséquence, la gu rison, avec 
mes Tisanes Indiennes Unica.

Le Professeur dus Herbes garantit 
de guérir toutes les Maladies 
qu’il entreprendra, si l’on 
prend de ses Remèdes 

en quantité suffisante.

Coupons à moitié prix.
Habillements d’enfants moi­

tié prix.
Toile cirée pour tables, 15 

cents la verge.
Mousseline blanche, moins 

que le prix coûtant.
Couvertes de laine salies, 

moins cher qu’à la manufac­
ture.

Ottawa, 11 mai, 1886. U

T. W. CURRIER
A DEME2TAQE

SON IMMENSE ASSORTIMENT DE

Menbles, Porte*, C’Isawls el de 
Bol# de Sciftge aux

Nos. 186 et 188, BUE RIDEAU,
Près du Couvent des Sœurs du Sacré- 

Cœur, coin des rues Walles et Rideau

Tous ces différents genres de bols seron 
vendus
An prix de la mannllscture. 

en gros et en detail.
Ottawa 8 juin 1886—8m

Un jeune homme de 21 ans, nom­
mé David Thérien, est parti depuis 
plus de quatre semaines de chez ses 
parents, au Palais, dans des circons 
tances qui leur donnent des inquié­
tudes-^ Voici son>ignalement: 5 pds 
et 3 pouces de taille, cheveux blonds 
frisés et moustache blonde ; ii por­
tait un h.'hi., ve. e et pantalon d’é 
toile noir avec filet rouge, de Sher 
broke, chemise de coton jaune, ca 
misole et caleçon en tiicot de laine 
grise, souliers français, feutre noir 
dur.

Conditions comptant.
Un seul pi ix.

Une attention toute spéciale est donnée 
à toutes maladies secrètes : Rhumatisme, 
Cancer et le Ver Soli aire sont traités avec 
succès par le ItOCTEUK SAUVAGE.

Le docteur est à visiter les Etats-Unis de 
la Nouvelle-Angleterre pour le bénéfice du 
public.
Conan

On est prié de donner les rensei­
gnements que l’on aurait à M. Ro­
muald Michaud, 25 rue Ramsey, en 
cette ville.

Vente à bon Marché
L’IMMKÂSI SUCCES

ARTICLES

1 tâtions en Français et en Anglais

Son pouvoir presque surnaturel a fait 
l’étonnement du peuple Améiicaiu qui 
l’avait surnommé : fl Ci,Magloire Rhéaume, employé 

usines Carrier Lainé et Cie, de cet- “DOCTEUR SAUVAGE ’ 
te ville, a été victime d’un accident 
dans les circonstances suivantes, fl 
était occupé à souievêr une pièce de 
bois et celle ci était déjà élevée à 
une certaine hauteur, lorsqu'elle 
relomha et vint lui écraser le pied.
M. Rhéaume fut transporté immé­
diatement chez lui. 1

NN. SS. les évêques de Trois .y 
Rivières, de Montréal, de Sher­
brooke, d’Ottawa, de St Hyacinthe, 
de Pontiac et de Nicole! sont en 23 sept.—la

aux

Toute correspondance doivent être adres­
sée comme ceci : —DK—150, 152, 154, rue Sparks.IT. DTJDEVOIR «

PKOFESSEUe
des Herbes et Plantes le fin. titat Sacrifiées a moitié Prix

Mlle A. McDonaldCOMPAGNIE INDIENNE DE MONTREAL.
l’hôtel Métropolitain Hull, 

P. Q. Pour quelque temps Maison de Modes Parisienne
521 RUE SUSSEX,&

Uualrième porte de la rue York.

d’hier, l’on peut compter que 
partie du comté donnera une 
majorité au candidat de la i 
populaire, M Cormier.

Réunion i Comités

LE MONDE POLITIQUE)

A HULL,
Tous les Mardi et Vendredi 

soirs à 7.30 hrs P. M.

Sir Charles Tapper est de retour 
à la Capitale.

C’est aujourd’hui que Thon. M. 
Thompson part pour Halifax.—DAKS LA—

Salle Durocher, Rue Brewry.
L’hon. M. Chapleau sera de re­

tour à Ottawa le 28 courant.Tous les cDnsorvateurs sont cor lialement 
invités. Il y aura des discours à ch tque 
r union par des orateurs distingués.

M. Curran, député de Montréal 
Centre, est en ce moment à Ottawa.

LE CANADA
Sir John Macdonald et l’hon. 

Tbos White sont de retour à Otta­
wa.

Ottawa, 25 Sept. 188G

ÇA ET LA
L’ASSEMBLEE DE HULL

L’exposition provinciale, qui s’est 
ouverte jeudi, à Sherbrooke, pro­
met d’être un succès.

D’une réunion de comité Tasse m 
blée d’hier s’est convertie en une 
grande transformation populaire. 
Ceux qui ont dit et cru qu’il n'y 
avait plus de bleus à Hull, ont dû 
voir hier qu’ils étaient victimes d'u 
ne illusion. La grande majorité 
était certainement conservatrice. 
Aussi, malgré quelques tapageurs 
rouges, l’assemblée a-t elle été pai­
sible jusqu’à onze heures

Le discours de M. Tassé a été un 
emporte-pièce et a soulevé le plus 
chaleureux enthousiasme. Ceux 
qui ont dit aussi qu’il avait peui 
d’affronter la discussion à Hull, ont 
dû voir qu’ils se tiempalent étran­
gement. Ce sont plutôt ses adver­
saires qui ont peur de lui, car quand 
le quart d’heure de réplique 
arriva, les claqueurs rouges, 
obéissant à un mot d’ordre, se 
mirent à aboyer. On s’attendait 
à une vo.ée de bois vert et on dési 
rail l’éviter. Comme M. Tassé ne 
voulait pas de désordre, il renonça 
à son droit de répluique, mais au­
cun orateur libéral ne put parler et 
l’assemblée se dispersa.

Il est étonnant que M Rochon 
qui passe pour un gentilhom 
me, ait été îeprésenté en cette cir 
cnistancej par voyou et un polis­
son tel que le M. Me.-sier, soi-disant 
avocat de’Monlréal, qti 111e connaît 
pas d'autre argument que l’injure 
la plus brutale. Nous ne nous en 
plaignons pas trop, car chaque dis­
cours de M. Messier fait perdre au 
moins 50 votes à M Rochon.

Les entrées à l'Exposition de 
Toronto, hier, ont produit la jolie 
somme de $3,409, représentant $13,- 
600 admissions payantes.

M. T. J. Waters, du département 
des douanes, est allé dans la Colom 
bie Anglaise, afin de voir à diverses 
améliorations suggérées depuis le 
retour de Premier ministre.

M. Collingwood Schrieber vient 
de faire l’inspection de la ligne du 
chemin de fer Pacifique Canadien, 
depuis la côte du Pacifique jusqu’à 
Winnipeg, et a fai’ un rapport très 
favorable sur l’étal de la voie sur 
tout son parcours. La compagnie 
est à faire ériger des hangars pour 
empêcher la neige d’er.corabrer la 
voie, sur un parcours de cinq mil­
les, dans les Montagnes Rocheuses, 
au coût de un million et demi.

Le gouverneur de l’Etat de 
New York, M. Hill, propose un 
curieux remède à l’emcombrement 
des marchés, résultat d’une produc­
tion trop forte. Il propose qu’on 
fasse du samedi un jour de fête lé­
gale, que les manufactures soient 
fermées et que le samedi soit con­
sacré aux amusements. Cela au­
rait pour effet de réduire d’un six­
ième le produit du travail des clas­
ses ouvrières. Cela mettrait fin 
au débat concernant l’opportunité 
d'accorder le demi congé du same­
di.

EXPOSITION DE PICKANOCK
La cause du meurtrier Sproule, 

de la Colombie Anglaise, tire à sa 
fin. M. McIntyre, avocat du con­
damné, a eu une entrevue avec le 
ministre de la Justice hier, dans le 
but d’obtenir un nouveau sursis 
afin de permettre un appel au Con­
seil Privé. Le ministre lui a ré­
pondu que la sentence serait exécu­
tée et Sproule pendu le 1er octobre 
prochain, que l’appel soit ou non 
interjeté.

M. McIntyre est très indigné et 
déclare que la conduite du gouver­
nement dans cette affaire n’a d’ex­
emple dans aucun pays civilisé.

L’exposition qui s’est tenue hier 
à Pickanock a été un véritable suc
cès.

L’un des événements les plus 
intéressants de la journée a été la 
présentation d’une montre en or uvec 
chaîne à M. le Dr Duhamel, ex M. 
P. P. M. Cormier, dont la popula 
rite augmente chaque jour dans le 
comté d’Ottawa, fut choisi à l’unani 
mité pour faire lecture de l’adresse 
qui accompagnait le cadeau. Le 
Dr Duhamel répondit en termes 
flatteurs à cette marque d'estime.

Après cette présentation il y eut 
des discours politiques par MM. 
Cormier, Rochon et Delfausse ; M. 
Ellard, conservateur influent, parla 
longuement en faveur de M. Cor. 
mier, comme candidat, M. Charles 
Devlin prit ensuite la parole en 
faveur de M. Rochon, et ses remar­
ques furent tellement échevelées 
que la foule se dispersa sans vouloir 
entendre davantage ce ch impion 
de la cause libérale qui eut toutes 
ses aises pour se débattre et gesti­
culer.

D’après le résultat de la journée

Voici quelques notes biographi­
ques sur M. Homer, dont nous an 
noncions la mort dans notre édition 
de jeudi :

“ Feu M. Joshua Attwood Rey­
nold Homer était né à Barrington. 
N. E., en août 1872 et était par con­
séquent âgé de 59 ans. Il était 
courtier en marchandises et vînt 
s’établir en 1854 dans la Colombie 
Britannique. En 1863, il fut élu au 
conseil Législatif, et fut appelé à 
siéger aux Communes pour la pre­
mière fois en mars 1882, quand le

1
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Montres, Chaînes, 
Colliers Etc

W. A. ARMOUR Quelques uns des avantages jFEUILLETON
Wanufact; rier et Importateur

ATEUIMOULURES POUR ENCADREMENT
D'IMAGES, MIROIRS,

DES•1

PLUS DE CA1VATIECELEBRESVENDCN Al X t ONIUTIO.MS 
TRES FACILES DE(Glaces de fabrique allemande et anglaise)

Tableaux à l’huile anglais, français 
L°01T(1 et allemands,

Aussi, toutes sortes de Peintures, Cd 
j Hydres en pluche, et de canevas 

pour tableaux HHS I1DI6IIIS, CERTIFICATS SCR CERTIFICATS$1. par semaine “CISuiie'
Vous vous trompez monsieur. 

Je suis veuve d'un pauvre arti- 
et le fils, que j'ai perdu, il y 

a quelques années, était garçon 
de recette après avoir été simple 
soldat. Ce n’cst pas une raison 
pour que j’accepte une gratifi­
cation.

Je ne sais si mon petit-fils l’a 
méritée, mais je suis certain qu’il 
la refuserait.

—Je puis bien du moins le 
recommander à mon oncle, et 
c’est ce que j’ai déjà fait. Je lui 
ai demandé hier d’augmenter les 
appointements de Georget et de 
l’employer à autre chose qu’à 
porter des lettres. Georget a tout 
ce qu'il faut pour faire un excel­
lent commis, et j’obtiendrai que 
M. Dorgères le place dans ses bu­
reaux.

—Je vous suis infiniment re­
connaissante monsieur ; mais je 
désire que mon petit-fils soit sol 
dat comme son père, ou marin. 
Il est encore trop jeune pour 
s’engager comme mousse, et c’est 
ce qu’il fera très-prochainement.

Il ne restei a donc pas chez M. 
Dorgères.

Il y est entré, du reste, contre 
mon gré.

—Far la protection de la com­
tesse Yalta.

—Vous savez cela ! s’écria la

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta­
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

—par—

i SiBCHiSBISFASOSTraoI 
PiïABLE rASyC^SE»!LES

--------LE---------san
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES

ïemz me faire une visite,
ous épargnere* «a 

luttai par cent.

I
POPULATES TONIQUE STOMACHIQUE,H 'J

moins de 466, m SUSSEX.Et VOUS V

JMontréal, 29 janvier 1884.1er Avantage—Les “ Amers Indigènes ” sont à la portée de toutes les 
bourses. Le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas les remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 25ots. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.

-, $£
N. B.—Je vendrai aux marchands les 

moulures, cadres, peintures, miroirs, cane- 
tableaux et toutes les plus récen

Monsieur C. D. Gin ux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Monli-éal.Montres d’or pour da­

mes, reveil matins, ca­
dres miroirs, etc.,

vas pour
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR, 
482 rue Sussex.

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j'avais esseyé les 
unes après les autres tout»* les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté com­
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après on avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner celte faible marque de reconnaissance) 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
ervir de la Valéria.

2e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” ne contiennent aucun minéral, 
mais seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu­
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires. 624

vendus à la semaine par
3e Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger.S

A prêter sur garan ies hypothécairts. 
Pour plus amples informations s’adres-

ohevrisr rnEHES
4e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” agissent sur les Intestine, et sont un 

puissant puriiicateur du sang.N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons.

MAGLÜ1RE LANG EVIN,
No. 90 rue Murray, Ottawa.

31 juillet 1886—6m 5e Avantage—Pour ouvrir l'appétit, et aldar la digestion, les “ Amers Indi­
gènes ” sont sans égal.L’UT jmTABACi TABAC ! On exécu1

It'
PORTRAITSOTER!! NATIONALECleveland Parlor

Chs Desjardins, proprietaire
148, rue Rideau

Toujours en mains assortiment complet et 
i de Pipes, Cigars Tabacs, Cigarettes, 

jrte et de toute qualité à des prix 
opôtion ; M. Desjardins invite 

breux amis à lui faire une visite, con­
vaincu qu’ils seront satisfaits.

Boutique de barbier de première cla'se ; 
trois chaises continuellement à la disposition

DAubert Larosk, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.
GRAND ASSORTIMENT Grande reductionggDE—

M. LE CURÉ À. LIBELLE

GRAND TIRAGE FINAL
—DBS—

L.IOITIS
DE CETTE LOTERIE

Le 10 NOVEMBRE l«fc6

)e Chapeaux de Feutre, 
Pailles. Manille, 

Mackinak, &c.
Photographies grant eur

Saint-Thomas d’Alfn d,
Comté de Prescott.d*116 

défiant la com 
ses nom

CA-BUSTETtoute so
Jo, soussigné, certifie que la pommade 

Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
lête chauve à i’ûge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholhttk,
Cultivateur.

$2,00 par doz.CHAPEAUX DE SOIE Tètee

Dans les derniers goûts.

CHAPEAUX ET CASQUETTES CHEZdis pratiques. Tout ouvrage fait par des 
riers expérimentée.

jsrSalIxfaftli n A tone'^R.
CHS. desjtaruibts

POUR CLUB.

CapolH et Circulaires de ca­
outchouc pour liante* et 

Messieurs.

Dori on <&
Bouctouche, N. B., 4 janvier 1884 

MM. Laviolelte et Nelson,
Pharmacien?,

Montréal.

Delorme
: : »£ jig flïe Sparks et 563 Rue Sustei

veuve.
—C’est mon oncle qui me l’a 

dit. Il m’a appris que cette da­
me s’intéressait beaucoup à vous 
en souvenir d’un grand service 
rendu à son père par votre fils.

—Puisque M. Dorgères a cru 
devoir vous parler de cette his­
toire, il a dû ajouter qu’il ne me 
connaissait pas.

Il sait cependant que vous ha­
bitez la rue Cardinet.

—Sans doute, madame la com­
tesse le lui aura dit. C’est elle 
qui a eu l’idée de placer Georget 
dans une maison de banque. Je 
n’ai pas osé m’v opposer mais 
elle n’empêchera pas cet enfant HEURES de.bureaux 8. a 10 a. m. 
de suivre sa vocation. « •< ù !,'■

—Vous voyez souvent mada­
me Yalta ?

—Jamais, monsieur, dit vive­
ment madame Piriac. Mon fils la 
connaissait depuis qu’il avait 
été prisonnier en Russie. Elle 
n’était alors qu’une enfant, et 
cependant elle ne l’a jamais ou­
blié.

COUT DU BILLET
Première série •
Deuxième série •

Pour obtenir des billets, s'adresser soit 
en personne, soit par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. K. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre­
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

20 août 1886—6m.

CARTES PROFESSIONNELLES Catalogua
Liste

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boîtes de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valéria

Coin de la rue Rideau. 
OTTAWA.

P. 8.—Satisfaction garantie.

12 1, Rue Rideau
OTTA WA

Thomas Leblanc,Dr J. Nolin
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Philadel­
phie, licencié pour la Province de Qué­

bec, et diplômé du “ Royal Col­
lege of Dental Surgeons” 

d'Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex

Heures de bureau : 9 à 5.

James R. Bowes
AROHITHOTE

Chambre 26,
SC0TISH ONTARIO CHAMBERS

HUE SPAEK8.
Ottawa 9 juin 1886—la

TAILLEUR
vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma- 
asin de M. A. D. Richard, rue 
ussex.
Toutes commandes exécutées 

avec promptitude et coupe ga­
rantie.

N. B.—Hardes fines une spécia

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.I
Ottawa, 15 mars 1884 

Je certifie que depuis deux ans mes che 
veux tombaient beaucoup et après que 
j'eusse fait usage de la pommai e VALE­
RIA, trois fois, mes cheveux ont et ssé de 
tomber.

BUNous venons de recevoir un 
assortiment deDr L. Oytenx Prévost

132, Rue Daly, Otia va.
Déclaratl

GEORGE THOMAS Dèellité
TAPIS de BRUXELLES

♦EPICIER, L. Bélanger,MAGASIN DE GROS. -----AT DE----- Photographe,Valin et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS

ARGENT A PRETER.

85, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hull.

TAPISSERIECHAMPAGNE! VINS R CHERCHES 
CIGARES 1

Un assortiment complet de liqueur
loisies et cigares, vient d’être reçu ai 

l'uméro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, I. H. Mumm, Chai 
ireuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie 
Giu, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importé? 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effet? 
livrés à domicile.

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
chevcax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valérta. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

Voyez-les avant d’acheter-
BUREAU : 25 rne Sparks, vis-à-vis 

l’Hotel Russell. T ’ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
1_J plet et le meilleur marché d’Epice- 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselle? 
dans Hull.

Cigares de choix une spécialité

A. A. ADAMJ. A. VALIN, Harris & Campbell,M. Adam, membre du barreau <*e Qué­
bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province. EUE O’CONNOR. POF. X. Bougie.

Dr Alfred Savard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prévost

Et dernièrement, lorsqu'elle 
est venue se fixer à Paris, elle a 
fait appeler Georget, elle lui a 
annoncé qu’elle se chargeait de 
son avenir, et que, pour com­
mencer, elle lui avait trouvé une 
place. Georget n'a pas osé dire, 
non, et je n’ai nas voulu répon­
dre par un refus à un acte de 
bienveillance qui honorait la 
mémoire de mon fils ; mai; je 
n’ai pas été consultée.

Et je me propose d’écrire bien­
tôt à midame la comtesse pour 
la prier respectueusement de 
permettre que Georget suive 
une autre voie.

Maxime resta tout déconte­
nancé. Il allait d'étonnements 
en étonnements, et il ne savait 
plus que dire à cette concierge, 
qui avait des façons de douairiè­
re de l'ancien régime.

Il pensa qu’il s’entendrait plus 
facilement avec Georget, qu’il 
ne renonçait pas à récompenser 
et il se décida a utiliser sa visite

CANADA, t Cour de Circuit. 
province de Qufe isc ) dans et pour le comté 

itrictd'Ottawa | d’Ottawa, aiégeauten 
la Oité de Hull.

Contras
Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.

Je, soussigné, certifie par la présente ce 
gui suit :
tJL’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 
suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chauve ; en quelques semaines, je 
perdis tous mes cheveux lu sommet de 
la tête. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.
jgjEn lisant la prescription, je le dis, ie 
m’amusai un peu, car je .’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit faire l’essai de La Va­
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou 
une fore
la surface chauve de ma tôle. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
mol, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Champagne.

Con
Dis

No. 260
VENANCE PELTIER, de Ironside, dans 

le Township de Hull, dans les comté et dis 
trict d’uttawa, cordonnier,

Demandeur.

L; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Biock d’Egleson, Ottawa, Ont 

mâT ARGENT A PRETER -m

NO. 450, RUE SUSSEX
W. O. fticKAY, CHEMIN DE FER

aCANADA mmwPropriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

tawa, et de lieux inconnus et de la Province 
de Québec, où il ne peut être trouvé, jour­
nalier et cultivateur; ,Défendeur

Il est ordonné au Défendeur de compa­
raître sous deux mois.
HENRY A. GOYETTE,

Avocat du Demandeur^

Greffier de la dite 
Cour de Circuit

Macdougall, Macdongall 4 Be court,
AVOCATS, PROCUREURS 

Ontario et Québec.
“Scottish Ontario Chambers” coin den 
s Sparks et Elgin, Ottawa.
Hou. Wm. Maodocgall, C. R.

Frank M. Maodoügai l.
N. A. Bblcoübt, L.L. M.

Pour le
LA

FONDE EN 1837
FOUFKEAUX A clwENT ET A CHAUX 

DE HULL

VOIE LA PLUS COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et Ottawa A Boston et New-York, et 

tons les points A l’Est et au Sud.
Blancs r

Dr C, G. Slackhomie
DENTISTE

Stackhouie, chirurgien et 
son bureau au No 161 rue 
résidence privée au No 258,

quatre semaines, d-» voir comme 
t de petits cheveux couvrir toute

signé attire l’attention des entre- 
et des autres intéressés sur les

Le sous 
preneurs < 
mérités du

jyLes convois partiront de la gare de 
la rue Elgin comme suit :

TRAIN EXPRESS DE MONTREAL :
M. le Dr C. G 

dentiste,
Sparks e 
rue Albert Ottawa.

Le docteur 
de douleur à 
gaz aitrique o

8»- CIMENT DE HULL ÏFIMiT D'ETRE REÇUES 8.00 a.m TRAIN EXPRESS se rae- 
• cordant avec l'Express du 

ur l’Ouest et à

travaux de ma-adaptatlon pour les 
rie exposés à subir l’influence de 1 eau. 

Le soussigné peut fournir les certifies1 s des 
ingénieurs et des entrepreneurs les plus 
éminents. La manière de s’en servir eet 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux de Pin a vendre a bon marché 

Les commandes par le télégraphe 
trement sont remplies promptement.

çonte POUextrait les dents sans eau
du 10,000 Grand Tronc à Coteau po 

Montréal avec les trains vu Grand Tronc 
pour l’Est et le Sud-Est, arrivant là à
11.30 a m*

son patieut en se servant du 
xidé dont il fait une spécialité. Listes D

List
C.4HTLS PiWFKSSlüMELLES ROULEAUX DE TAPISSERIES 

De tous genres et de tous 
prix.

m TRAIN RAPIDE avec salle 
IB* à dîner, arrivant à Montréal 
p.m., se raccordant avec le? 

Vermont Central et du GrandHULL C. B. WRIGHT, Hull, P.Q trains du 
Tronc pour l’Est.

Les convois arriveront à 18 20 l. ni. 
el8.OOp.ni.de l’Est, se raccordant à 
la gare Bonaventuie, Montréal, avec ies 
trains de l’Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal.

Montréal, octobre 1883,en passant à un autre sujet.
—Je me rends, madame, dit-il 

poliment et j’espère que vous 
ne me défendrez pas d’aimer 
Georget et de le servir, si jamais 
il a besoin de moi. Il m’a pres­
que sauvé la vie, devant un cer­
tain hôtel de la rue Jonffrcy que 
vous connaissez certainement, 
car, dans votre quartier, on s’oc­
cupe beaucoup ties gens qui l’ha­
bitent.

—Je regrette, monsieur, de 
n’être pas en mesure de vous 
donner les renseignements que 
vous cherchez, dit madame Pi 
riac en se levant du fauteuil où 
elle était assise. Je ne sors ja­
mais et je ne reçois personne. Je 
ne sais même pas au juste ou se 
trouve la rue JoufîVop.

(A suivre

Paul T. V. Dninalw
INGENIEUR DE LA CITÉ DK HULL 

ARPSNTBÜR FEDERAL ET DE LA 
PROVINUB DE QUEBEC 

Arpentage des limitée à bole, terrains mi- 
, division des lota de fermes exécuté? 

aux conditions les plus faciles.
Bureau : Hôtel de ville,

: King’s Road, Hull.

Aussi, assortiment complet et varié de

Peinture», Huile, Xaatlc,
Bt tous les articles qui d’ordinaire font 
partie d’un m gasln de ce genre.

Tous les ouvrages sont exécutés 
sous la : urveilhnce n ôme du M. Philibert. 

Une visite est sollicitée

Je, suusblguô, déclare avoir perdu com­
plètement la chevelure il y a deux ans, j'ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m'en servir.

J’en achetai une boite chez MM. Lavio- 
lette 
Dame.
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com­
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule bolte.'et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
elaire cependant, les cheveux étant plus 
tins. Tous ceux qui m 
comme moi émerveillé® du résultat.
Je suis gardie n de la barrière de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l'auteur de cette merveil­
leux» découverte.

Tapis, Tauis, Etc su
Un train quittera la gare du chemin 

Richmond à 7.45 H.m. et 4.35 p.xn.
se raccordant avec les trains Express de 
Montréal.

MAISON DE TAPIS EHull. Rési- et Nelsou, pharmaciens, rue Notrtv 
. C’est M. Laviolelte lui-même quiD’OTTAWA.

6 PHILIBERTP. Thoe l>eH)anting
NOTAIRE PUBLIC;

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa 
Bureau et résidence : 117 rue Principale 

"ull. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

vies grand assortiment, les meü 
»• Va1 nra, et l-'s plus bas prix en 

fait de
Erp-ess de Boston et New-York yift 

Rouse’s Point
19 111 Quittera Ottawa, gare de
I Uiu" la rue Elgin, arrivant à
« Rouse’s Point 4.,6.40 p.m. et se raccor­
dant à cet endroit avec 1rs trains du Ver^ 
mont Central et Delaware et Hudson, pour 
l’Est et le Sud, arriveront à Boston à 
7.49 et à New-York à 8 00 le lende­
main matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les 
passagers d’Ottawa pour New-York pren­
dront les Pullman à St Alban ou à Rouse’s 
Point

Les billets, les lits et tout autre rensei­
gnement peuvent être obtenus au bureau 
des billets de la cité ou aux stations.

D. C. LÎNSLBY,
Gérant

, «reiarts, Üulvaox, PEINTRE.
201 RUE DALHOUSIE1 OTTAWA.

-F i-
Corniclivw, Pôle», tiainHure» 

et Meuble»de toute sorte.

regotYei 
«ont ene connaissent sont ir

J. Malcolm McDougall, B. C. L.
t Procureur et Solliciteu 

légal du comté d’Ottawa.
RU B MAIN, AYLMER, P. Q.

à la NOUVEAU UmURANTMAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Une 8PAKM6.

SHOOLERËD et Cio.

t. Aviseur

“LECJ
* L'on

Eepas à toutes heures,
142* RUB SPARKS.

TABLE DE 1ère CL1S6E.

Rochon et Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, Hull
A Rochon. L. N. Champagne, L.L.D.,

Tout
payabliPilaux Dons.LORD & THOMAS, NEWSPAPER

I Advertising, 45 to 
49 Randolph St., Chicago, keep this paper on file 
and are authorized to 
make* contracts with

ear;iunth a Midi, 5 units $ cm fixe. 
GUSTAVE CHEVRIER,

Propriétaire.
Envoûte chez tous los pharmaciens. 
In gros par M. HA1*’.VJ boite 1 

Montréal

N. Tetrean, Notaire.
Bureau et résidence : Rue Principale, 

Hull, près du Bureau de Poste. ADVERTISERS. 6mnil# «le charbon CnniMliemie A 20 
,mr gallon dies N. A. Savant. Ottawa, 12 mal, 1886.c."

<9

g-
Se



L isee Ottawa....

a rr. à Montréal—
Arr. à Québec....

p.m. p.m.
Laisse Québec.... 10 00 10 00 .........

a.m. p-m.
7 16 8 00

11 36
D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montrés..

Laisse Montréal. 9 00 

12 Z3

00
10mi6

Arrive à Ottawa

Connections à Québec pour Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le cnemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer 
tous les points

pour Portland, Boston, 
de la Nouvelle-Angle-

BEAJSCHE D’AYLMER:
Lee trains quitte Hall 

9.09 a.m., 1 24 p.m., 5 20 p 
Arrive d’Aylmer à 8.20 

4.06 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION St LAURENT ET OTTAWA

pour Aylmer à 
m., 10.10 -.m. 
a.m., 11.08 a.m.,

Laisse Ottawa 
Gare Union).,
Arr. à Prescott--. 9 45 a.m. 
Laisse Prescott.... 7 OU a.m. 
Arr. à Ottawa...-10 00 a.m.

2 00 p.m. 
4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York-.

7 00 a.m.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l'Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quitte Ottawa a 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
du soir quitte Ottawa à 11.45 pm 

“ Arr. à Toronto à 8.30 am 
du jour quit

du soir quitte Toronto à 8.00 prr 
“ Arr. à Ottawa à 4.38 am 

palais élégants sur les trains du 
Chars dortoirs somptueux sur les

tte Toronto à 8 30 an 
à Ottawa à 5.00 pm

trains du soir.
Connections à Smith’s "alls pom 

Brockvtlle et le chemin de fer du Grand 
fronc; aussi pour le chemin de fer Ulica 
ind Black River et ses nombreuses con 
nections pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table de 
départ des trains pour le haut de l'Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au­
tre informations concernant les passagers 
s'adresser au bureau des billets.

SÛT 42 RUE NPÀBKS 
D. McNIGOLL 

Agent général des passagers.
J. E. PARKER,

Agei t de Billet.
W. WHYTB

Surin ten d an t- g énéra
W. C. VANHORNE,

vic*-Pr*«Waat.

-----

Chemin de Fer Canadleo du Pacifique
LIGNE COURTE

KNTR*

Ottawa, Quebec
ET MOHTRKAL.

il ê-ï I si si si
mq m W I

rABLlAO DIS H BS.

1 CALVAT1Ei

SUR CERTIFICATS

tntinue d’opérer des 
îs. C’est incon testa - 
lleur remède connu 
la chute des cheveux 
d tisser.
juge par les certifi-

tréal, 29 janvier 1884.
irt ux, pharmacien, 601 
-Dame (ouest) Montréal.

cheveux abondamment 
ien ne semblait pouvoir 
* car j’avais esseyé les 
res toutes les prépara­
is moindre bon résultat, 
re qu’on peut le devenir 
nps.
amandation ’essayai la 
ière boite a arrêté 
Le ; à la seconde, 
imencé à repousser et 
trois boites, j’avais une 

;te qu’aujjaravant. C’est 
i de pouvoir vous don; 
rque de reconnaissance, 
s ceux qui auraient le 
î leurs cheveux de se

Aubbrt Larosb, 
ue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

-Thomas d’Alfn d, 
Comté de Prescott, 

jrtifle que la pommade 
»eer des cheveux sur ma 

quarante-trois ans 
dable.

de

HÜR ChOLBTTB,
Cultivât

N. B., 4 janvier 1884 
Nelson,

réal.
onté de m’envoyer 6 ou 
iria ? J’en ai fait usage 
isultat a été tel que mes 
•tissés très épais. Plu- 
témoins que cette pom- 
ne nouvelle chevelure, 
l'expérience. Je 

s un certificat en faveu

lévoué,
A. Girodard,

ex-député de Kent.

Ottawa, 15 mars 1884 
epuis deux ans mes che 
beaucoup et après que 
Je la pomma < e VA LE­
SS cheveux ont et ssé de

ÉLANGBR,

Photographe,

klfred, 19 janvier 1883 
a Valèria m’a été très 
i chute de mes cheveux 
sur la partie chauve des 
?s mais clairs. Je dois 
je n’ai employé qu’une 
- Je suis âgé de soixante*

F. X. Bougie.

f, E.-U., 23 déc. 1882. 
ertifie par la présente ce

ni quatre-vingt-un, par 
is ot l’études plus ou 
3 me vit petit à petit de- 
i quelques semaines, je 
cheveux lu sommet de 
-s part de mon malheur 
m’exj>édia deux boites 

i ventée par lui et appe-

ription, je le dis, j 
t, car je .’avoue, je la 
rieuse encore plus dou- 
rte le désir de ravoir ma 
faire l’essai de La Va- 
t pas ma surprise, après 
maines, de voir comme 
i cheveux couvrir toute 
de ma tête. Je redoublai 
e confiance et de ponc- 
ois après, j’avais, sinon 
grande partie ma cheve

reconnaissance de cause 
9 à tous ceux qui comme 
ilheur de perdre leurs 
utile et la meilleure de 
les, La Valèria.

L. P. Champagne.

ntréal, octobre 1883,
6clare avoir perdu com- 
>lure il y a deux ans, j’ai 
remèdes possibles mais 
voyant l’annonce de la 
tnerve, j!eus la curiosité

» boite chez MM. Lavio- 
jharmaciens, rue Notre- 
Laviolette lui-même qui 
il pourra attester que 

environ six mois—com- 
Je me suis servi d’une 

n’a suffit pour me rendre 
autrefois, un peu plus 
les cheveux étant plus 
pii me connaissent sont 
eillés du résultat.
Je la barrière de la Côte 
je serai heureux de don- 
ms les faits 
rax qui vou 
9 ce certificat de mon 
t, en justice et en recon- 
imeur de cette merveil-

que je viens 
droni se ren-

Pibrrb Do mb.

ms les pharmaciens. 
HA1*UI boite 1

NOUVEAU MAGASIN
DE

FEliiTRE et Ml’ISSLUlES
50,000 Rouleaux de Tapis­

series des derniers goûts viennent d’être 
re.us par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont truies de 
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Peinture*, Huile*, Pinceaux, 

lllancliis&olrs, Vernis, etc.
ASSORTIMENT COMPLET.

__ ‘Peintures délayées, prêtes à poser,
de toutes les couleurs.

No. 108 Bue Bidcau,
Vis-à-vis le magasin de T. Blrkett.

J.-Bte. DUFORD.
16 avril 1886—3m

HENRI MASSE
E PIOîER et BOUCHER

COIN DBS RUES

Primrose et Cambridge
Le public trouvera toujours à mon ma­

gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal des viandes de première qualité 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets livrés à dorai *

C. STRATTON
_ Marchand d’Epiceries
EN 0B08 ET EN DETAIL

COIN DES RUES

Dalbousie 11 St Patrick
OTTAWA

M. C. Stratton désire informer les épiciers 
qu’il leur vendra des épiceries de premier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

HOTEL RIENDEAU
TSND SCR L1 PLAN

Européen et Américain,
64 Rue St, Gabriel, Montréal.

Cet Hôtel offre au public voyageur tout 
le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heure.

On trouvera constamment à cet établisse­
ment de première classe, des vins, liqueurs 
et cigares de ch

JOS. RIENDEAU,
Propriétaire.

—AUX-
Terres Boisees

—DE—
MATT AWAN

A VENDRE—A bonnes conditions, une 
Turbine Leffel, de la force de trois che­
vaux, en bon état. Peut être vue aux 
bureaux du “ Canada.”

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES
SOUMISSIONS

caulaniVer, north • B*T
TEMISCAMINtiUE

et autres ; ou aux prairies de
Dans l’affaire de ISAIE HORT1B, mar­

chand de Hull.— DU —
Failli

Des soumissions seront reçues par les 
soussignés jusqu’à lundi le 17 Septembre 
1886 à 3 heures, pour l’achat du Stock et 
Dettes du sus nommé, savoir :

MAIIT0BA
----- DU------

NORD-OUEST
“CANADA 99

..................$468.64
...... .......... 187,95
Argent comptant

Stock.......
Dettes......

Conditions
Et de la Colombie Anglaise par le

Pacifique Canadien
ET DE KENT et TURCOTTE 

7 Place d’Armes
Montréal 20 Sept 1886—5ins

NOTEE PATS A L’OUESlAÜX FAMILLES ! !1 est meilleur que POucst des Etats-Unis et 
les avantages y sont supérieurs. Si vous 
ne le croyez pas, venez voir pour vous con­
vaincre.

Le train partant de Montréal traverse les 
terres boisées du Ntpissingue et de l’Algo- 
ma, arrêtant à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue sa route 
jusqu’à Canmore, faisant arrêt à Brandon, 
White wood, Broadview, Regina, Calgary.

Epiceiies !
Epiceries ! 

Epiceries !824 BUE SUSSEX,

Grande Reduction Dans ces contrées de Nipisstngua, de 
tout l’Algoma, situées entre Montréal et Ma­
nitoba ainsi que dans tout le Nord Ouest 
Canadien, on y offre d’excellents

OTTAWA
;chez>

N. A. SAVARD AVANTAGES
aux colons. Nous vendons àCinq palettes de savon d’odeur poui 

5 cts.
Confitures aux pommes, 10 cts. la 14
Framboises et fraises, 15 cts. par Jh
Discuits Soda, 7 cts.
Graisse Cauadienne, 10 cts. la Ihs.
Sirop, 10 cents, la pinte.
Allumettes autrichiennes 20 cts. pa- 

12 boites.
Moulins à calé $1.50. Le café es 

toujours frais moulu. Vous mou 
lez une livre de café dans le tempr 
de le dire.

Poudre Allemande sans rivale, 20 
cts. par boite.

Sirop Ambre 1er qualité 10 cts. par 
pinte.

Bonbons français, 124 cts. la lbs.
Lard, 1ère qualité, 7 cts. la lbs.
1ère qualité d’allumettes pour 7 cts. 

boite.
V'ermicel macoroni 15 cts pour 2 lbs 

Afin de servir les pratiques avec
promptitude et ponctualité quatre
nouveaux commis ont été engagés.

ALLEZ CHEZ

Prix Réduit
----- DES------On exécute à ces ateliers toutes soi les

BILLETS DE RETOURD’IMPRESSIONS
A TOUT EXPLORATEUR 

“ BONAFIDE”TELLES (JUE:

Pour plus amples informations s’adresserLivres,
au BURFAU DE COLONISATIONTètes de comptes, 

Memorandums,
Cartes d’affaires, 

Cartes de visite, 
Chèques, 

Billets,

près de la gare du Pacifique, 
Rue des Casernes,

MONTREAL

Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie.,

Traites,
Enveloppes

la
Catalogues,

Listes de prix, 
Programmes, 

Circulaires, 
Affiches,

Solliciteurs de Brevets (P Inventa*# 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants aux Etats- 
Unis, en Angleterre et en France,N. A. SAVARDPlacards,

Lettres funéraires, Coin des rues |Dalbousie et Murray 
Ottawa, 16 juin 1886—lan

J. COURSOLLE & Cie.,
Chambrk Victoria, 

Vls-à-vt e bureau des Brevets,
OTTAWA, Ouv

Btc., etc., etc.

BERN a RD SIMARD
BOUCHER

a P.—Bolts 68 
24 Fév 1881

BLANCS POUR AVOCATS Etaux Nos 1 et 2. Marché des produits 
et viandes, et No 1 marché OuestDéclarations sur compte,

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions,
Subpoenas,

Affidavits,
Obposltlons.

Fiat,
Inscriptions,

H wHUM.
M. SIMARD remerci» ses nombreuses pra 

tiques et le public de Hull de l’encourage 
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor­
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMÉES, toujours de première 
qualité.

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrés à domicile gratis* Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

Bureau de Poste de Hall.
Arrivée ei Départ des Malles.

Etc., etc., etc.

MALLES. FERMETURE.

A.M. P.M. P.M.
BERNARD SIMARD,

BOUCHER 7 00Ottawa...............
Montréal.............
C. F. Pacifique...
Aylmer..............
Gatineau.............

12 45 4 15
POUR NOTAIRES 7 46

7 45
Contras de vente,

Contrats de mariage,
Blancs de billet,

Procurations,
Quittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, etc.

10 15 5 15
7 45\\ I

DISTRIBUTION.
Pour les meilleures ferronneries à bon mar­

ché. allez chez,
McDougall <e cuznei

Le us ancien magasin de ce genre à 
, établi en 1850, à l’enseigne de '.a

C BOSSE T ARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Ouïe,

A.M. A.M. P.M. P.M.

Ottawa. 7 00 10 15 5 15
8 00

C. F. Pacifique.
Aylmer................
Gatineau............

12 10 
12 45

OttaPour les Greffiers et les Commissatn

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

7 00
4 15

Heures de bu: eau, do 8 a.m. à 8 p.m. 
Heures du bureau des mandats d’argent 

de la Caisse d’Epargnes de 9 heures a.m. à
CHAUDIERES, OTTAWA, 

St à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL 8 CUZNER

J. H. KERR, 
Maitre de Poste.

Blancs de Procès-Verbaux
D’avis de Vente Hull, 18 octobre 1884.Û65De Saisie,

SDe VenG,
THIS IS YOUR OPPORTUNITY

■:o:POUR LES SEL.-TRESORIERS Do yon wnn 
a splendid 
handsomelj 
bound storj 
book? Yot 

, can have youi 
* choice out o 
|jthe best tha 
^ are publishet 
p ii you will ob 
' tain two eub 

ecriptioiiB foi 
The Webkl'. 
Mail. Acuta 
logue of Btan 
dard and mis 
cellaneom 

publications, given ae prizes for getting uj 
clubs for Thb Mail, will be Bent to am 
address upon application. There is no bo] 
or girl, young man or young woman, amon| 
you who cannot secure a handsome lot o 
books this winter 
with very little 
affort, if you will 
Duly make up 
your minds to it.
The books are 
splendidly bound 
and are the pro­
jetions of the 
best known au­
thors, which is a 
mfficientguaran- 
bee that they will 
not only afford 
amusement bid 
be a source of pro­
fit. The Wkxklt 
Mail is the most 
popular weekly published, and is only Om 
Dollar a year. It has now over 100,000 sub 
♦cribers. 8pea nen copy^pd prize list sen 
free. * Address Thb Maw TorofltzrCwwfri

Sous venons de recevoir le 
niHu bel assortiment 

• toiles peintes et dorees 
pour fenetree qui ait 

in nais eteImporte en Canada

Listes D’évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d’électeur*

JACOB ERRAIT
LE TOUT MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.

SUR BON PAPIER SS RUE BIDE AC.
N. B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrineBT A DES

Pour les Incendiés.
G03;

M. E. G. [^verdure, marchand de 
fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à $2.50 le quart, pour les in­
cendiés de Hull seulement.

Aussi peintures, couplets, huile, 
mastic, ferronneries à une réduc­
tion considérable,

.

il! __Les ordres envoyés par la Posi
reçoivent une attention toute jjj)éciale et 
sont exécutés sans délai.

ABONNEMENTS:

Pour les Incendiés.“ LE CMU” quotidien, par an, $3.0( 

* L’OIWMâTIMÂLE’hoM-. d» SLOO

Tout abonnement ont Invariablement 
payable d'avance.

—Faites F 1 ae la VAEfc» 
KIA. C’est la meilleure pu tu 
made eoulre la chute de» 
cheveux et la Calvitie. En 
aeate chee O. O. D ACIER. 
Pharmacie», rneexSnm

Ameublement de Chambre a Coucher
AVEC

DESSUS ES MARBRE

Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

HVCHITTBL J p.

AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 533 ET 534 RUE SUSSEX

JOSEPH BOYDEN
g5iioâëgôMOMOM<>hohOhOhc>hôohOMOMOhOMOhOhOMOtÉ»lloMg
°1 « Auouno préparation n'»et supérieure au Quitus Anti-Diabétique Becker.*

D* DELICTS, le f Boverobz» IMS.(Qsttttt 4m BSptmx.)

ANTI-DIABÉTIQUE ROCHER
Le plue puissant tonique et reconstituant.

Pré parution «pédale et souveraine contre le "DIABiîTB (OlftcnrU, Albuminurie, 
PltotpHtUvrU, etc. ) et tontes lee nombreuses maladies qui agissent sur la nutrition et qui amènent 
à leur suite l'affaiblissement des forces, l’exaltation ou le diminution de le sensibilité.

D'un goût egrteble, d’une conservation Indéfinie, aucun médicament ne loi est comparable dans 
l’Anémie, Convalescences lentes on difficiles, Flévree et salies de Fièvres, de quelque 
nature qu’elles soient, Caohexie, Epuisement par lee excès de travail on de plaisir, Maladies 
de langueur, Dégoût dos aliments,Marasme et Consomption, etc., ete.

8e supporte mieux et agit plus vite que l’huile de foie de morue ohoa les 
rachitiques en scrofuleux.

Enfante faibles,

l (Vota TRAVAUX SPÉCIAUX du PxorssaxüB JACOOUDv)

5 AVIS TRÈS IMPORTANT
Dmtndor gritultomont oh et ton» lot Pharmclem-Dépotltilrot lÉTUDO I n tir* it into qui 

Indlqu lot Variétés, Causes, Symptômes et tristes Conséquences du DIABETE, 
quo toute ponosni louoJtuit de «a tenté doit Un eno grande attention.

Eviter lee Contrefaçons, exiger la marque R. F’, et sur chaque fleeou 
le timbre de garantie de 1*UNION des FABRICANTS.

PARIS

?

iâ
o

RO CilEB^Phtrm tofo^féiuilennemtin f rusher rée^ totuellement f fl, nrs de fsrenne, 
LAVIOLETTi êk M\ lom

trt DAUS TOUT* un PH A RM AC ISS DU CANADA
■O 0MOEO*OOMOMO*OEOMO*Ol

APERITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS i DEPURATIFS
éP/ÆT-MD•• fis guérissent et préviennent les maladies qui se i attachent
v£77l’SMOOROEMENT d«t INTESTINS,telles que.- Manque 

ef G HAÏ IN b \q d’appétit, Miffra*ney Constipation, Amas de Bile., 
ï( > de Santé I* Conqcmtions da Pole, du Poumon et du Vert'eau, île
»\ 12 TRRS IMITÉS BT CUNTRBVAIT8
-■\ au aoclenr JJ Exiger réUqietti el-jolite en i eouleun, aree le sot VÉRITABLES

RÀNCK /jf !• 50 lot IX boite {50 grain*)—S fr. la bolle ( 105 grain» ) l«ll« iui tàtiw Ut» 
-------Québec i D» U MORH * C";- Montréal t LAVTOLmi A I ELIOS.

***** ST MUMCiPALS»

X
PMAKMACIE* DO QANABA

M. C. 0. D ACIER a ces médecines en dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex

Ooumis ion pour l’obtention d’une licence 
O pour la coupe de bois sur les terres de 
la l’uissanee, duns la province de la Colom­
bie Anglaise.

Des soumissions cachetées adressées au 
: “ Soumissions 

seront reçues à ce 
bureau jusqu’à midi mercredi le 1er Décem­
bre prochain, pour trois limites à bois de 
cinquante mille carrés chacune plus ou 
moins marquées respectivement 16, 17, 18, 
ot situées sur le côte ouest de la Rivière 
Colombia, près de la gare de la Cité de 
l’Or, sur In ligne du chemin do fer Pacifi­
que Canadien, dans la Province de la Co­
lombie Anglaise.

Des i lans montrant la position approxi­
mative de ces limites, en même temps que 
les conditions par lesquelles elle seront 

l les formules de soumissions, 
peuvent être obtenues à ce Département, 
ou au Bureau des Terres de la Couronne 
à Winnipeg, Cal 
Ouest et New 
Anglaise.

tApprouvé 
par P Académie de 

Médecine
soussigné et marquées 
pour limites do bois ”

de -VXN
eutParis

le Tonique par 
excellence, fortifie lot 

épuisée par la maladie 
ou les excès.

#
,#

Ce
VIN

’ fortifie lee 
vOvu - Eatomace délicate, 

augmonto l’appétit, 
Vjy facilite la digestion.

Autorisé 
par ^Arrêté 

ministériel

licenciées

gary Territoire du Nord- 
Westminster. Colombie

Médailles cPOr 
Expositions de Paris 

Sydney 
Melbourne

A. M. BURGESS 
Député Ministre de l’Intérieur

Département <lo l’Intérieur 
Ottawa, 9 Septembre 1886.—5f.VIN 

agit mervell-##VV
VT I11. FRERE, 19,r.Jacob.PABIS

PETITE VEROLE!leneemen 
l'Anémie, la Chloreis, 
les Pertes blanchei.

F AB mo AVION t

Scs marque» peuvent être effacées.
-•

Maiiion LEON A Cie.,
r,l Tottenham Court Road, 1 LONDRES, 
Z02 rue High, Stratford, f Angleterre 

PnrniinenrN «le N. M. In Heine,
Ont inventé et patenté cetto préparation,

m
BI-DIORSTIK DS

fCHASSAINGf
PEPSINE ET DIASTASE

Ag-ot» neturel» et inHnp#n»it,lrs de U 
DIGESTION 

15 ans de succès
^Bk contre les

oictsTiouï oirncacs ou ihcoeettrii
MAUX

OTSPEPSItS, OASTRALGICt, E^L
PtHTt d* l'appétit ct or» ronces, 

AWAiowiseeeeer, cowsoepîioh, 
convaii voeieteaewr»,

Parle, 6, Avenue Victoria
et chez tous les Phsrmsciens.

L’OBLITERATEUR I
qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffensive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
actère nuisible. Frix: $2.60.

Cheveux Nu perilnx.
Le remède êpilatoire de LEON et Cie., 
enlève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che­
veux ne repoussent jamais. Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes. Re­
mède envoyé par malle. Prix : $

UEO. W. S1IAW, agent général

i

1.00.

210 rne' Trcinonl,
21 sept. 1886—la.

««•ton. Mi
Dipoti dên$ toute* let bonnet Phtrmedee au cenaua.

B. RAPHAEL DE VASSON
Licenoi* en Droit

Hue du Cherehe-Rldl, 46,«, â PARIS 
SE CHARGE DE SUIVRE TOUTES NÉGOCIATIONS 

dons — Rentrées 
ncea et Reoouvreme
de Fortsnei - Bérance* de Propriétés

UProcès — Sacceu 
Achat de Créa 

Administration
TtXT EX FRANCE QU'EN ALGÉRIE

Pour référence* s'adresser à U Administration 
du Journal.

de Fond* 
ntsâfo < tait

y
J

T PADIfl «• ne JAMAIS OUBLIER
|| AAI ou d’apprendre un Livre 
quelconque en une seule lecture, par 
M. LOIBBTTB, de Londres, apprécié, 
jugé, remplacé. 4 frane en timbres-poste. 
8’ad.àl. llbbé CHEVAUTY, snckn aumè- 
■1er mlli taira, à Lourde» (Hmtes-Fyrénées) Fonce.

SES" ASTHME
POUDRE CLE R Y—hieiiA mrtmt.
M. C. O. Dacier a ces médecines en 

dépit à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

Poudres de Condition d'Alexander
BOULE# POU H les ttOUZOXN

rr aütrbs

«EDF,CINES CELEBRES
POUR LES

CHevaux
Agkht a Ottawa STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Saxnt-Patrick.
A VIS.—Les médecines cl-deeeus, célè- 

/V bree dans tout le Canada pour 
efficacité, ne se trouvent que chez M. G, 
STRATTON. Je mets donc le public «o 
garde contre les contrefaçons.

A. VENDRE
Magnifique poste de commerce, situé sur 

la place de Masham en face de l’Eglise. 
En outre, cent arpents d’excellentes terres, 
formant une propriété agricole avec mai­
son, étable et remise.

S’adresser à
JULES SNUBB,

Ottawa 14 août 1886—3m,

TALEXANDER.
peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez v LAPORTB, rue Rid 
GOODALL A FILS, rue Wellington ; 
et DALGLISH â FRERB, rue Queen,oueat

N. B.—On

Propriétaire, 
Masham Mills
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AMOXCES NOUVELLES que sir John A. Macdonald pronon­
ça à Londres, Angleterre, dans un 
grand dîner en l’honneur des Cana­
diens-Français, et aussi celles qu’il 
prononçait dernièrement à London, 
Ontario, pour désavouer les atta­
ques du Mail contre les Canadiens- 
Français et l’institution de la dîme. 
Parlant ensuite du parti national il 
dit que ce paiti ne faisait tout ce 
bruit autour du nom de Riel quo 
dans le but d’arriver à la crèche 
ministérielle, et que tous cris cesse 
raient une fois que ce but serait 
atteint, tout comme dans l’histoire 
des deux porcs qui criaient pour

De tous ces malentendus il estrésulté nnp la foula dps élprtpnrs 16 criaient plus une fois entres, résulté que la toute des électeurs m. C. 13. Major prenant alors la 
s est divisée ; un; partie était dans , dj, J électeurs de­
là salle de comité chez M. Labonté, ““.JJ)" ‘® 8 „ e
l’autre dans la salle du marché. V i -H rnmm n t
SydeMCGormlefMenEddde; ,n°v?ta ^rs, poussés eu grande majorité 

“eu“;,n,s se rendre ^ Cia Ce ^ enfiUUS qUi décidé m*8tvec' ,es°VprLva^ ? S alors et dit

de M. Rochon que l’assemblée se- J"1' ..^Sntiîhnmmê hnn8u e 
rail publique, tenue en dehors de ul? .RelUllll0,rllm,e’ u." Il°n.ime 
la salle et mis les nra honorable, et qu il n’avait ccrtaine-urs des deux plr is parlerait ment pas eu l’intention d’insulter
vingt minutes chacun. P 63 me,mbf,es du Partl. natl°"a‘en

- Eddy fut nommé président de fanant cette comparaison. M. Mes-
rassemblée et M. J. E. Beauset, se- Sier8”a ?D8u’te, a M’ lassé 
crétaire. Tous deux ouvrirent ‘11™' *,
l’assemblée par quelques remarques ?®j|.a 1 d épi lie es grossières et 
en faveur de M. Cormier, et furent '"d!S?e8 tIue "ous ne Pouvons Pas 
suivis par M. Bernard Simard, qui r ^ M‘ e.c1, t ■ , .
prononça quelques mots en faveur * ‘ ® s e P° .? aussl les mt* 
je m Rochon 1 mes alta(Iues grossîmes contre tous

M. Joseph Tassé,député d’Ottawa, nos principaux hommes politiques 
fut ensuite appelé à prendre la pu <!>" ne partagent pas les vues du 
role. 11 fut très bien accueilli par P"1 ‘‘beral al> s.n'9t ,de laffaire 
l’assemblée et traita pendant les Riel,\ el h 8 tral,a de vendu8> 
quarante minutes de la foimalion P®!1. ™ „ ,
du soi-disant partiNational et de M. Tasse se présenta ensuite pour 
la question Riel av01|r f. réPlllI1»’, cornme a <\h08e

11 nt voir que ce terme du part, avait été convenue entre les deux 
national n’avait été pris par le parti P3'.1*8' “als la„fou e d<r,leu"e8 Sen8 
libéral que dans le but de capter qui était dans 1 assemblée obéissant, 
des votes conservateurs. 11 rappela au i?otd ordre de quelques amis de 
l’exemple des libéraux de 1872, lors- M. Rochon, sa mit a crier à sifflir 

r battre les conservateurs et à appeler M Boyette. M. Eddy 
voyant que 1 ordre ne serait pas 
rétabli déclara l’ajournement de 
l’assemblée.

M. G. B. Major proposa alors des 
remerciements à M Eddy comme 
président de l’assemblée et des 
hourrahs pour M. Rochon.

La foule y répondit et en donna 
ensuite pour M. Cormier à la de 
mande de M. J. E. Bauset.

COMTE D’OTTAWA Archevêque, rongea donc à lui don­
ner un collaborateur pour l’aider 
dans les œuvres salutaires qu’il a 
fondées lui-même et dont le succès 
nouswntéresse tous. Ce collabora­
teur. ce fut vous, Monsieur le 
Vicaire, et nous sommes fiers d’un 
choix qui nous honore, et met au 
service de notre bien aimé Curé et 
des Catholiques de cette paroisse, 
le zèle qui vous distingue à un haut 
degré.

Aussi souha tons-noas de tout 
cœur vous conserver longtemps afin 
de vous entendre et de vous voir 
comme par le passé, prêcher par la 
parole et l’exemple, les saintes 
maximes et les vertus sub'imes de 
noire religion.

Vous nous permettrez, monsieur 
le Vicaire, de joindre à cette expres­
sion de nos vives sympathies, un 
modeste gage de notre sincérité, 
une montre qui vous marquera les 
heures nombreuses que vous aurez 
encore à passer, nous l’espérons 
bien, au milieu de nous.

DANS LA CAPITALE FEUILLETON
COTTAGE A LOUER—Un magnifique 

cottage ù louer sur la rue Principale, Iluli, 
en face du b oc Poulin.

S'a dress r à bTANISLAS AUBRY.

Les amis de M. Cormier avaient 
décidé, au commencement de la 
semaine d’avoir une assemblée des 
comités du candidat conservateur 
pour voir à l’organisation de la lut­
te dans la cité de Hull. Il avait été 
décidé d’abord que cette assemblée 
aurait lieu dans la salle de M. Du 
rocher
fixer par ie secrétaire du comité à 
la salle du marché, et le lendemain 
il fut décidé finalement qu’elh au­
rait lieu dans la salle de M. Labon-

Sombrlc
La barge “Hope,” la propriété de 

M. Charles O’Gilvie, de New-Edin- 
burgh, a sombré hier dans les en­
virons de Montréal, 
vait se rendre à destination 
trop lourdement chargée ; on est 
actuellement à en opérer le déchar­
gement.

rmMONSIEUR LEOOQ Ha
PERDUE—Une vache iouge, jortant 

sur le côté droit deux marques blanches, 
le pis blanc et une corne penchant sur 
l’œil à gauche ; elle porte deux trous 
d’une balle sur l’oreille gauche, et elle a 
une marque dans le corps.

Joseph Normand,
Propriétaire,

13 rue Britannia, Hull.

Elle ne ■41UéÇou
flant L’HOmiR DU NOM Ai

un malentendu l’a fait
IUne fois dans la chambre de 

1 hôtel, entre sa mère et Marie- 
Anne, Maurice se laissa tomber 
snr une chaise, anéanti par cette 
invincible torpeur qui suit les 
douleurs trop lourdes pour les 
forces humaines.

—Bien n’est décidé encore, 
répondirent les officiers ans ques­
tions de Mme d’Bscorval, M. le 
curé de Sairmeuse doit accourir 
dès que le verdict sera rendu....

Puis, comme ils avaient juré 
de ne pas perdre Maurice de vue 
ils s’assirent, sombres, et silenci-

i Rélu nouveau ffyinnatte
l.e contrat pour la construction 

du nouveau gymnase du collège 
d’Uttawa a été accordé à M. Marsan, 
de Québ.;c, père du Révd M. Mar­
san, professeur de chimie au col­
lège.

|
té.PEMANDE-Un monsieur anglais désire­

rait trouver une chambre avec pension dans 
une famille Canadi înne-français j de 1ère 
classe dans le but de se perfectionner dans 
l’étude de la langue française. S’adresser à 

Dr ROBERTSON L. D. S. 
Ottawa, 20 Sept li>86-3in 25 rue Sparks. 19

N’oubliez pas la rsile d’une belle 
fournaise à la salle St-s Anne, mer­
credi le 23 courant Seulement 10 
cts du bille!. Achetez vos billets 
des petits enfants.

A. J. A. KOBII.I.AKI»
MEDECIN VfcTfclUNAIRE 

4G RCli YORK
Seul Canadien-Français diplômé au Col­

lège d’Ontario jusqu'à ce jour.

Tow
s

En contravention
On se plaint que le “ Scott Act ” 

n’est pas strictement observé dans 
les endroits où il est en vigueur. 
Plusieurs hô'.ehers de Rochester 
ville ont reçu avis dî comparaître 
devant la cour pour infraction à 
la loi Scott.

Le Révd M. Baril remercia en 
termes bien appropriés ses fidèles 
amis de celte touchante marque 
d’estime.

Bien que pris absolument à Pim- 
proviste, M. l’abbé Baril que domi­
nait l’émotion, put trouver les pa 
roles les plus heureuses, parce 
qu’elles venaient du cœur, pour 
remercier ses nombreux amis de la 
touchante manifestation que lui 
rappelait une date si mémorable de 
son existence. Il les assura de son 
entier dévouement aux intérêts 
religieux de la paroisse de Ste Anne, 
dévouement bien connu de tous et 
dont nous avons eu déjà tant de 
preuves.

La soirée se jassa le plus 
agréablement du monde et nous 
félicitons tous ceux qui ont offert à 
ce digue prêtre le témoignage de 
leur attachement et de l’apprécia­
tion des services qu'il est toujours 
disposé à rendre à notre population.

Nous devons une mention spécia­
le au corps de musique de Ste Anne 
qui figure avec distinction dans 
toutes les circonstances et qui rele 
va l’éclat de la soirée en faisant à 
M. le Vicaire l’agréable surprise 
d’une sérénade.

L’EAU Minérale St-LEON Sallieux.
Au dehors, tout se taisait ; on 

eût cru l'hôtel désert.
Les gens de la maison s’enten­

daient pour ne pas troubler cette 
grande et noble infortune ; ils 
la respectaient comme on respec­
te le sommeil du condamné à 
mort la nuit qui précède l'exé­
cution.

Enfin, un peu avant quatre 
heures, l’abbé Midon arriva, 
vi de l’avocat auquel le baron 
avait confié ses volontés derniè­
res....

—Mon mari !....s’éeria Mme 
d’Bscorval en se dressant tout 
d’un bloc.

Le prêtre baissa la tête....elle 
comprit.
. —Mort !....balbutia-t-elle. Ils 

l’ont condamné !....
Et plus assommée que par un 

coup de maillet sur la tête, elle 
s’affaissa sur son fauteuil, inerte, 
les bras pendants....

Mais cet anéantissement dura 
peu ; elle se releva :

—A nous donc de la sauver !.... 
s’écria-t-elle, l’œil, brillant de la 
flamme des résolutions héroïques 
à nous de l’arracher à l’écha­
faud !....Debout, Maurice. ...Ma­
rie-Anne, debout !....Assez de la­
ches lamentations, à l’œuvre !.... 
Vous aussi, Messieurs, vous m’ai­
derez !....Je peux compter sur 
vous, monsieur le curé L..Qn'al- 
lons-nous faire t...Je l’ignore. 
Mais il doit y avoir quelque cho­
se à faire....La mort de ce juste 
serait un trop grand crime, Dieu 
ne le permettra pas....

Elle s’arrêta, brusquement, les 
mains jointes, les yeux levés au 
ciel, comme si une inspiration 
divine lui fût venue....

—Et le roi !....reprit-elle, le roi 
souffrira t-ii qu’un tel forfait 
s’accomplisse !....Nôn ! Un roi 
peut refuser de faire grâce, il ne 
sauçait refuser de faire justice !....
Je veux aller à lui, je lui dirai 
tout !....Comment cette idée de 
salut ne m’est-elle pas venue 
plus tôt I....I1 faut partir à Vins- - 
tant pour Paris, sans perdre une 
seconde....

Maurice, tu m’accompagnes !.... 
Que l’un de vous, messieurs, 
m’a’lie commander des chevaux 
à la poste....

Elle pensa qu’on lui obéissait 
et précipitamment elle passa 
dans la pièce voisine pour faire 
ses préparatifs de voyage.

—Pauvre femme ! ..murmura 
l’avocat à l’oreille de l’abbé Mi- 
don, elle ignore que les arrêts 
des commissions militaires sont 
exécutoires dans les- vingt-qua­
tre heures.

—Eh bien ?...,
—Il faut quatre jours pour al­

ler à Paris.
Il réfléchit et ajouta :
—Après cela, la laisser partir 

serait peut-être un acte d’hu­
manité...Ney, au matin de 
exécution, ne parla-t-il pas du 
roi paur éloigner la maréchale 
qui sanglotait à demi évanouie 
au milieu de son cachot *L...

L’abbé Midon hocha la tête. 
—Non, dit-il, Mme d’Bscorval 

ne vous pardonnerait pas de l’a­
voir empêchée de recueillir la der­
nière pensée de son mari....

Elle reparution ce moment et 
le prêtre rassemblait son cornage 
pour lui apprendre la vérité cru­
elle, quand, on frappa à la porte 
à coups précipités.

Un des officier* à demi-solde 
ouvrit, et Bavois, le caporal des 
grenadiers, entra, la main droite 
à son bonnet de police, respec­
tueusement, comme s’il eût été 
en présence d'un supérieur.

—Mlle Lachencur ? demanda-

Devient au Canada la médecine 
la plus populaire. Tou

Invité!M
..l'n nuire H'moigmiife important

Pictou, N.-E , 19 août 18VG 
F. Wyatt Eraser, Ecr.,

Agent Général pour l'Eau St-Léon, 
Nouvelle Ecosse.

Feu
Lf*s propriétés de M. Cowan dans 

le lot 20 de la concession 5, à Os- 
goode,ont été complètement détrui­
tes par un incendie dernièrement. 
On suppose qu'un tramp italien qui 
s’était .informé durant la soirée à 
qui appartenait toutes ces proprié­
tés est l’incendiaire, car quelques 
instants après qu’il eut disparu, on 
s’aperçut de l’incendie. Les bâtis­
ses incendiéevS contenaient toute la 
récoh e de cette année. Pertes com­
plètes.

!ICher monsieur,
Depuis trois ans, je souffrais de la dys- 

des bronches j’avais essayepejisie et
maints remèdes prescrits pur les meilleurs 
médecins, et rien n’avait luit eff-t. quand 
on me conseilla d’essayer VEAU ST-LE *N. 
J’en fa s usage denuis quelques mois, sui­
vant la prescription, et c’est le premier 
remède qui ait apporté quelque soulage­
ment aux indispositions que je viens de 
dire. Je suis heureux de recommander 
cette eau à toutes les personnes qui souf­
frent de djspepsie cl dos tronches.

Avec respect, votre, etc ,
P. L LkMAISTRE, 

Capitaine du vapeur /leaver.
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Toutes les lteritonnew nerveuses ne de­
vraient |mH manquer d’Eau St-Léon, le 
meilleur remède.

J. B.
J. 23. O. 2DTJJNT tSr9 nue pou

ils s’appelaient nationaux 
aussitôt arrivés au pouvoir en 1873 
ils reprirent leur vieille défroque 
libéiale, ne choisirent que d’anciens 
libéraux comme ministres, comme 
juges, etc.

Les conservateurs nationaux qui 
avaient fait l’affaire du parti libéral 
furent laissés de côté, et lorsque les 
élections de 1874 survinrent, il n’v 
eut que des libéraux appelés au fes-

Seul Agent dans Ottawa, C. DIJNN, seul agent.

Un train en feu
Hier matin, au moment où le 

train du Canada Atlantique arrivait 
à la gare Ste Anne, on s’aperçut 
que le feu venait de se déclarer 
dans le char de première classe 
On dut le détacher du reste du 
convoi et les passagers s’installèrent 
du mieux possible dans le chars pa 
lais et celui de seconde classe. Le 
feu a originé par le poêle qui sen 
à préparer le-* repas pour les passa 
gers. Cet incendie créa une pani 
que assez considérable parmi les 
passagers, mais heureusement il n’y 
eut aucun résultat grave.

Mais
198 et 200 Rite I>alhonnie.
24 sept. 1886.

Collège Internationa!. Commercial
ET PREPARATOIRE.

INSTITUT D’EDUCATION
DÊ FR A W LEY.

Communiqué

Tiausj orlé au No. 474, Rue Sussex.
CHEMIN DE FER DU TENIISCAmiK-

Ce collège bien connu 
mercial qui a’y donne s’e 
le 14 courant.

Je me suis associe pour le présent terne 
commercial (lu collège trois piofesseurs d. 
liant mérite et le grandes capacités.

L’objet du collège est 
1er—D’accorder la facilité d’apprendre 

rapidement aux jeur es élèves 
suivre le cours ordinaire des 
ou accadémies.

2ème—De préparer les élèves pour 
vice Civil et la Matriculation et de 
les examens comme Ingéu 

3ème—Pour donner l’av 
sont en retard dans leurs

pour le cou 
st ouvert.

urs ( om- 
MARD1, tin. GUEBELLE DEMONSTRATIONAu sujet de la question Riel, M 

Tas^é dit que les libéraux devraient 
être les derniers à en faire un pro­
gramme politique dans la présente 
élection pour plusieurs raisons.
Premièrement, parce que leur chef 
môme, M. Blake, a déclaré dans un 
discours à London qu’il ne voulait 
pas se faire une plateforme de l’é­
chafaud de Régina. 
ment parce que c’est une question 
fédérale et qui ne doit pas être trai­
tée dans les législatures provincia 
les, comme l’a formellement déclaré 
l’honorable M. Mo watt, premier 
ministre libéral de la province d’On­
tario. Troisièmement, parce que 
M. Rochon le candidat libéral ac­
tuel, dans le comté d’Ottawa, n’en 
parle pas dan» son programme écrit.
Ce programme contient même une 
clause qui condamne formellement 
toute intervention dans la politique 
fédérale. Cette clause c’est celle 
qui dit qu’il veillera d’un œil jaloux 
sur l’autonomie des provinces. Or 
le premier moyen à prendre pour 
protéger cette autonomie, c’est pour 
la province de Québec de ne pas se 
mêler des #affaires fédérales, des 
affaires qui ne la regardent pas.

Parlant ensuite de la politique 
du gouvernement Ross-Taillon, 
dit que ce gouvernement avait r 
mené l’équilibre dans les finances, 
donnant pour l’exercice 1884-1885 
un surplus de 24,050, et pour l’ex 
ercice 1885 1880, dont les comptes 
seront soumis à la prochaine session 
un surplus de $100,000. M. lassé 
termina sou discours au milieu d’ap­
plaudissements en annonçant qu’il 
aurait <. e nouveau l’occasion de 
rencontrer les électeurs du comté 
d’Ottawa pendant la présente lutte 
et de discuter plus longuement les 
questions politiques.

M. J. O. Pelland, avocat de Mont­
réal, p' il ensuite la parole eu faveur 
de M. Rochon
s’est séparé du parti conservateur .f r n i ■ ,au 1C novembre dernier et demande "TZÂTLÏ f 
aux électeurs présents de suivre parole Sir Anne <f Ottawa. 
son exemple. Il attaque ensuite Monsieur le vicaire 
l’administration des affaires provin Nous sommes heureux de pouvoir 
ciales par les gouvernements Cha vous offrir, à l'occasion Jde l’anni- 
pleau, Mousseau, et Ross Taillon, versaire de votre élévation au sucer 
au sujet de la vente du chemin de doce, l’hommage de notre estime et 
fer du Nord, de l'affaire Forget, de de notre respect. La population 
la commission du service civil, et catholique de S e Anne sut vous 
«le l’affaire GaF. M. Pelland terini apprécier au lendemain même pour 
na en parlant de l’affaire Riel, el ainsi dire de votre arrivée. Et 
e.i appelant Sir Johu A. MacDonald nous sommes sûrs d’être les inter- 
un vieux traître. M Pelland fut prèles fidèl s de ses sentiments en 
applaudi par ses partisans. venant vous manifeste1* aujourn’hui

Répondant à M. Pelland, M J. l’affection et l’admiration que nous 
MacDougall dit qu’il trouvait étran- insprent votre rare humilité, votre 
ge d’entendre M. Pelland se procla- grande charité et la dignité de 
mer conservateur jusqu’au 1C votre caractère, 
novembre et de l’entendre en même j Depuis quelques années la parois- 
temps condamner les actes des gou-1 se de Ste Aune a grandi, s’est déve 
vernements conservateurs avant le: loppée. Notre vénéié pasteur tout 
16 novembre. | infatigable que soit son dévoue-

Pour prouver que sir John n’était ment, pouvait à peine suffire à une 
pas l’ennemi des Canadiens Fran- tâche qui usait ses forces et sa sau­
çais, comme le prétendait M. Pel- té. L’autorité religieuse si noble- 
land, M. Macdougall cita h s paroles ment représentée par notre éminent

Les directeurs de la compagnie 
de chemin de fer du lac Témisca 
mingue ont déc’dé que l’inaugura­
tion officielle de leur chemin 
lieu mercredi prochain, 29 septem 
bre. Une excursion sera organisée 
d’Ottawa pour assister à cette inau 
guration. Le départ aura lieu 
mardi soir, à onze heures et demie 
par les chars du Pacifique.

La distance d’Ottawa à Mattawan 
est de 200 milles et le prix du pas­
sage, aller et retour, première clas 
se, a été réduit à $9 75 De Malta 
wpn au lac Témiscamingue, dis­
tance 100 milles, le voyage se fera 
par les bateaux et le chemin de 
fer du lac Témiscamingue. Le 
passage sera à moitié prix.soit $3.50, 
aller et retour.

Les excursionnistes pourront re 
venir à leur gré.

Nous avons eu le plaisir d’assister 
soir à une belle !l’autre

démonstration faite en l’honneur 
du dévoué Vicaire de Ste Anne 
d’Ottawa. Vous en avez déjà dit 
un mot, mais nous désirons vous 
donner des déta'ls que vous serez 
sans doute heureux de publier.

Il s’agissait de fêter le premier 
anniversaire de l’ordination comme 
prêtre de M. l’abbé Louis Eugène 
Baril. Les principaux citoyens s’é­
taient fait un devoir et un plaisir 
tout à ta fcfois de se rendre au 
presbytère pour lui témoigner de 
leur profonde estime et de l’admi 
ration qu’ils éprouvent pour son 
dévouement et' ses vertus. Le té­
moignage sensible des sympathies 
de la population s’est traduit sous 
la forme d’une montre qui devra 
servir, comme le dit l’adresse, à 
marquer à M. le Vicaire les nom­
breuses heures qu’il aura sans dou­
te a passer encore au milieu de nous.

Voici la libte des citoyens présents 
à cette occasion :

MM. O. Dionne, Octave Dionne, 
J. Fèréole Dionne, Joseph N. Fa 
vreau, J. P. M. Lecourt. Elie Tassé, 
Edmond Germain, F. P. Pâquette, 
F. V. R. Saucier, P. A. Hudon, J os. 
Goulet, A u g. Gagnon, Jos. Bois, J 
Granger, G. Boulet, T ho. Gagnon, 
X. La li ber té, Théo. Fortier, John 
Durocher, E!ie Renaud, O. I.eclair, 
Jos. Archambcault, Thos Pâquet, 
W. Ricard, R. M. Cleroux, P. 
Prud homme, L. Z Chabot, Géd. 
Marineau, Félix Ouellette, Jos. 
Gauvin, L La berge, Damien Sau- 
riol, A. Morin, Benoît Roy, L. G i- 
reau, O. Bardie, J. F. Boyer, B'e. 
Renaud, Peter Boyle.

L’adresse suivante fut lue par M. 
J- N. Fa vreau, qui avait pris la part 
la plus active à l’organisation du 
mouvement :

auraqtn ne peuvent 
autres collèges s ;r

! artic 
chèv 
en gi 
de ca

Cour de Police
le Ser- 

e paster 25 Septembre—William Hubert, 
désordre sur la rue, $3 et les frais ; 
Léon Denauit, pour vol d’uue hache 
la propriété de Madame Léa Clou 
lier, est condamné à un mois de 
prison aux travaux lorcés ; Chs. 
Aughey, petit garçon d’une douzai­
ne d’années est accusé du vol d’une 
petite voiture, appartenant à Geo. 
Riley, procès remis à lundi.

antage à cenx qui 
études, d’acquérir

connaissances dont ils ont été privés 
11 t-bt de la plus haute importance que 

élèves commencent à l'ouverture même 
coins afin de subir avec succès les examens 
de Novembre, Janvier et Mai.

JL J. FRAWLEY, M. A
uré les services 
A RD pour dou-

Deuxième
Vi

n
des
provi 
du 1 
grosiN, 13.—L’Institut s'est ass 

du Professeur J A. GUI G N 
ner un cours de FRANÇAIS, embrassant la 
Grammaire, la Composition et la Liitéra- n y

Obstrnetlons
Lors des réparations à la voie des- 

chars urbains, sur la rue Sussex, 
les employés ont déposé sur le ter­
rain vacant, coin de la rue Rideau 
et Sussex.une quantité de ferrailles 
et de vieilles pièces de bois qui,tout 
eu obstruant le trottoir sont loin 
d’être un embellissement Mainte­
nant que les travaux sont terminés 
le moins que npus pouvons atten­
dre de la compagnie des chars ur 
bains .serait. qu’elle débarrasse ce 
terrain de cet encombrement inutile. 
Nous espérons qu’on tiendra comp­
te de ces remarques.
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Le Rambler

Hier soir,le petit bateau traversier 
entre Ottawa et Hull a faille service 
jusqu’au heures afin de donner 
plus d’avantage aux citoyens d'Ot­
tawa qui voulaient assister à l’as 
semblée de M. Cormier. A celle 
occasion, le prix du passage était de 
10 contins an lieu de 5 comme à 
l’ordinaire.

e: l n connu.) po r n'avoir jamais Lilli de 
donner pleine et eut ère sat bldcl on.

La Compagnie c -haut mentionnée vient 
d’ou\r r un magasin au coin des rues Vic­
toria et 1. kernvin, où l’on pourra ;e procu­
rer les meill ures q alités de Th »s et G ifes 
VENEZ UN I VEXEZ TOUS !

Grands avantages pour les fatr.i les. Un 
essai vous convaincra des prix et de la 
quai. té.
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■d? de clinrbon Canadienne A 20 
talion clie* N. A. bavard.

Bagarres
Durant l’assemblée d’hier soir, il 

y eut de temps à autre, des com­
mencements de bagarres, mais les 
hommes de police eurent vite rai 
son des turbulents et le tout se bor­
na à de petits esclandres qui n’eu 
rent d’autre but que de troubler la 
discussion.

Les hommes de police de Hull, 
ma'gré leur petit nombre, ont fan 
preuve de beaucoup de tact et de 
fore? dans l’exercice de leur devoir 
Nous les en félicitons.

RAflo d’nne fournaise
Une fournaise à charbon, de la 

valeur de $50, sera rèflée à la salle 
Ste Anne, mercredi, le 29 courant, 
à 7£ hrs. p.m. Le prix du billet est 
de 10 cts seulement Les enfants 
des écoles Ste Anne sont les seuls 
autorisés à la vente des billets. Que 
chaque acquéreur ait le soin de don 
ncr son nom et prénom ainsi que le 
lieu de sa résidence afin qu'il n’y 
ait point de mal entendu.

Le ir agasin général do thés et cafés si­
tué au No.

96 RUE RIDEAU, OTTAWA
vient de rece oir ce qu’il y a d j mieux or 
l'ail de TUÉS e. CAFÉS, u

nadi
poui
Ang

En or os et en Detail

THE ATLANTIC TEA & COFFEE CO
n S.pt 1880 —6m

desAUX ENTREPRENEURS Il annonce qu’il tour
pren
visit
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T\ES SOUMISSIONS cacheté s adres- 
YJ bé s au sou;s g né, et endossées “ sou 
mist ions povr le pro ongement de l’aque­
duc " seront reçues à ce bur au jusqu’à 
midi, mardi, le 28 septemb.e courant, pour 
l’excavation, la fournitur? des conduits en 
l'jLte etc., ni ce saircs au prolongement de 
l’acqueduc (le cette vil e

Les spécifications et d* vis pourront ét é 
examinés à ce buraau, tous les jo rs, di­
manche excepté.

Toutes les soumissions devront él-e con­
venablement r- m Iles sui a t les h rmules 
imprimées fournies par e soussigné, et 
aucune autre soumission ne sira admise.

Cette ci rporaiion ne s'eng ge pas à ac­
cepter la plus basse ou aucune soumission. 
Bureau du fcecrélair. -Trésorier )
Hôtel de Vi 1", Huil, 23 b> pt 1886 / 

i‘ar or !r«
J. O LA FERRI ERE 

Sec-Trés.

CANADA,
Province db Oukbbc 
District d’Ottawa

DANS LA COUR SUPERIEURE

Toussaint Gôdéon Coursolles, de la Cité 
d’Ottawa, dans le comté de Carleton et la 
Province d’Ontario, employé e vil,

Demandeur,

8011
N1 iDéputation

M. L. P. Sylvain est parti aujour 
l’hui à la tête d'une députation de 
la Pointe Gatineau pour se rendre 
auprès de M. Alonzo Wright, à 
Ironside, comté d’Oitawa. La dé 
putation demandera de changer le 
nom du bureau de poste de la Poin 
te Gatineau qui, jusqu'à présent a 
été reconnu sous le nom de Tem 
pleion, en celui de Pointe Gatineau, 
qui est plus français et qui empê 
chera nombre d’inconvénients.

La députation fera en même 
temps de vives instances auprès de 
M. Wright pour qu’il obtienne de 
la compagnie du Pacifique Cana­
dien qu’un agent résident soit nom­
mé à ia Pointe Gatineau afin de 
donner aux marchands de Cette 
localité l’avantage de 
leurs marchandises à leur gare 
sans être obligés d'aller soit à East 
Templeton où à Ottawa.
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Dame Amelia Locke, autrefois de la Cité 
d’Ottawa susdite, mais à présent du Town­
ship de Hull, dans les cimlé et district 
d’Uttawa, épouse de Frederick Fooks, 
aussi autrefois de la dite C lé d’Ottawa, 
mais à présent résidant en la ville de Van­
couver, dans la Colombie Anglaise, séparée 
de biens du dit Frederick Fooks et pèr hii 
autorisée ft l’effét d6s présentes, et je dit 
Frederick Fooks pour autoriser sa dite 
épouse à l’effet des présentes.
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M. Thomas, épicier, Hull.
Mlle Séguin, rie Principale,

Hu'l.
Madame Arbique. rue Principale, 

Hull.
M. Guillaume, libraire, York et 

Sussex, Ottawa

stroDéfenderesse.
Il est ordonné a la Oéfendereebo de com­

paraître dans les deux mois.
pou
ferrecevoir iA. DRISCOLL,

Protonotairo de la Cour Supérieure 
pour le district d’OUawa

Aylmer, 23 sept. 188G t-il. i


